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L’EUROSYSTÈME ET LES BANQUES CENTRALES ET INSTITUT MONÉTAIRES 

DU CCG TIENNENT LEUR TROISIÈME SÉMINAIRE DE HAUT NIVEAU 

 

L’Eurosystème, qui comprend la Banque centrale européenne (BCE) et les dix-sept banques centrales 

nationales de la zone euro, et les banques centrales et instituts monétaires des États membres du Conseil 

de coopération du Golfe (CCG)
1 

ont tenu ce jour leur troisième séminaire de haut niveau à Abou Dabi, 

capitale des Émirats arabes unis. Ce séminaire, le premier à se tenir dans un État membre du CCG, a été 

accueilli par la Banque centrale des Émirats arabes unis et a réuni des gouverneurs et des représentants de 

haut niveau de l’Eurosystème et des banques centrales et instituts monétaires des pays du CCG, ainsi que 

des représentants de la Commission européenne et du Secrétariat général du CCG.  

 

Les principaux thèmes abordés lors de ce séminaire ont porté sur les problèmes économiques, financiers 

et budgétaires actuels dans la zone euro, sur l’analyse du risque systémique et la prévention des crises 

financières, ainsi sur des questions relatives à l’architecture monétaire et financière internationale. 

 

Le gouverneur de la Banque centrale des Émirats arabes unis, Sultan Bin Nasser Al-Suwaidi, a accueilli 

les participants au séminaire avec la déclaration suivante : « Je suis convaincu que nous allons profiter de 

cette occasion pour nous tenir informés directement de la situation actuelle en Europe et pour renforcer 

les relations entre nos institutions ». Il a ajouté : « Je suis particulièrement satisfait du programme de ce 

jour, qui nous offre la possibilité de discuter de nombreux problèmes très complexes auxquels l’économie 

mondiale est confrontée ». 

 

                                                      
1 Les États membres du CCG sont le Bahreïn, le Koweït, Oman, le Qatar, l’Arabie saoudite et les Émirats arabes unis. 



 

Dans ses remarques préliminaires, le président de la BCE, Mario Draghi, a souligné l’importance 

croissante des pays du CCG dans l’économie et la finance mondiales. Cette situation justifie un nouveau 

renforcement du dialogue entre l’Eurosystème et les banques centrales et instituts monétaires du CCG, 

pour lesquels ce séminaire a constitué une plate-forme utile.  

 

Les discussions ont porté sur les trois thèmes suivants :  

 

Les défis économiques, financiers et budgétaires qui se posent actuellement à la zone euro 

Les participants au séminaire ont échangé leurs points de vue sur les défis auxquels la zone euro doit faire 

face actuellement. Ils ont souligné l’importance de la discipline budgétaire et de la compétitivité pour les 

pays membres d’une union monétaire. Ils ont également mis l’accent sur la nécessité, pour ces États, de 

définir des règles strictes en matière de politiques budgétaire et économique et de mettre en place des 

mécanismes supranationaux efficaces en matière de surveillance, d’application des règles et de gestion de 

crise. Si certains pays de la zone euro sont confrontés à de graves difficultés, les soldes budgétaires de la 

zone considérée dans son ensemble sont plus satisfaisants que ceux d’autres grandes économies avancées. 

Les participants ont exprimé leur confiance dans la capacité des autorités des pays de la zone euro à 

surmonter les défis actuels et à renforcer le cadre institutionnel de l’Union économique et monétaire par 

la mise en œuvre rapide de toutes les réformes décidées à ce jour. Ils ont également reconnu que 

l’expérience de la zone euro était riche d’enseignements pour le processus d’intégration monétaire des 

pays du CCG.   

 

L’analyse des risques systémiques et la prévention des crises financières  

Les participants au séminaire ont convenu que l’une des leçons essentielles de la crise financière 

mondiale était la nécessité d’une approche macroprudentielle du secteur financier afin d’accroître la 

résilience des systèmes financiers. Ils ont échangé leurs points de vue sur les outils permettant d’identifier 

et d’évaluer les risques systémiques ainsi que sur les cadres de surveillance macroprudentielle. Les 

participants ont examiné les politiques mises en œuvre pour améliorer la stabilité financière et renforcer la 

surveillance bancaire au sein de l’UE, du CCG et au niveau international.  

 

L’architecture monétaire et financière internationale 

Les participants ont souligné que, au cours des dernières décennies, le poids croissant des économies de 

marché émergentes avait entraîné d’importants changements structurels au sein de l’économie 

internationale. Du point de vue de l’économie réelle et de la finance mondiale, le monde a évolué vers 

une plus grande multipolarité, les économies de marché émergentes tenant progressivement une place 

croissante dans le commerce, la finance et le dialogue politique à l’échelle mondiale. Les participants au 

séminaire ont également observé que cette évolution vers la multipolarité était beaucoup moins prononcée 

en ce qui concerne l’utilisation internationale des monnaies, celles des pays émergents ne jouant jusqu’à 

présent qu’un rôle limité sur le plan mondial. Ils ont enfin échangé leurs points de vue concernant les 



 

défis de politique publique liés aux déséquilibres mondiaux, aux flux internationaux de capitaux et à la 

gouvernance mondiale.  
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